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Situation politico-militaire

Le visage mouvant de la menace et les affaires militaires...

Une revue critique ä «YAge du chaos »

Tandis que la presse quotidienne debat de la nouvelle armee XXI, les revues specialisees, dans un

veritable tir croise d'articles, nous depeignent la guerre du futur, le champ de bataille du XXIe siecle, l'art

de la guerre moderne, les tendances ä l'horizon 2015'...

Maj Bruno Carpaneto

II convient des lors de repla-
cer les elements dans leur
contexte, afin d'eviter amalgames
et confusions. Ce qui se passe
dans le domaine de la guerre
n'est en fait qu'une etape d'un
changement fondamental et
discontinu dans la facon dont
sont planifiees et conduites
les Operations et la Strategie
militaires.2

La revolution dans
les affaires militaires

Les etapes de la revolution
dans les affaires militaires
(RMA) sont souvent induites

par des changements technologiques:

l'introduction de la
mitrailleuse ou le sous-marin
durant la guerre civile americaine,
les gaz ou l'aviation pendant la
Premiere Guerre mondiale, la
bombe atomique ä la fin de la
Seconde Guerre mondiale.
D'autres fois, il s'agit d'inno-

vations operationnelles comme
le Blitzkrieg allemand ou de

changements sociaux comme
les levees en masse sous Napoleon.

Frequemment, il s'agit
d'un melange issu du developpement

des elements decrits
precedemment.

De nombreux analystes pensent

que, depuis le debut des

annees 1990, nous sommes en
train de vivre une RMA
mondiale, qui va en s'accelerant.
En effet, le scenario qui a pre-
valu pendant cinquante ans
s'est effondre avec la desintegration

du Pacte de Varsovie, la
fragmentation et la dissemination

de l'instabilite sur toute la
Peripherie de l'ancienne Union
sovietique, comme dans les
anciennes colonies europeennes.
Les «parapluies nucleaires»
n'ont jamais supprime nationa-
lismes et tensions ethniques,
n'ont jamais empeche l'explosion

d'Etats en faillite, les conflits

ethniques et religieux, les

guerres «de faible intensite»...

Un nouveau monde apparait.

qui ressemble ä s'y meprendre
ä l'ancien, un monde de desordre,

voire de chaos: Somalie,

Bosnie, Liberia, Haiti, Rwanda,

Irak, detroit de Formose.

Kosovo, Afghanistan, Tchetchenie,

Proche-Orient, Algerie, In-

donesie etc. Un monde
mouvant dans lequel les armees, si

bien preparees ä la guerre
conventionnelle, se trouvent bien

demunies face aux defis de

«l'äge du chaos».

Si la revolution technologique

permet des «frappes chi-

rurgicales», la «guerre de
l'information», la «guerre de

l'espace» et des «manoeuvres
dominantes» dans la Strategie de

l'art de la guerre, eile se revele

bien derisoire face aux conflits
modernes de «faible intensite»,

dits aussi «asymetriques».

Les principes elementaires
de la conduite au combat4 sont-

ils toujours d'actualite, si on

considere que la plupart pro-

'Global Trends 2015. National Foreign Intelligence Board. Directorate of Central Intelligence Agency.
:RMA Revolution in Militärs Affairs.
'«Single-system RMA».
4Se concentrer sur l 'objeetif (Objective). concentration des forces (Mass), simplicite de l'action (Simplicity), sürete

(Security). economie des forces (Economy of forces). unite d'action (Command unity). souplesse (Offensive dans

la version americaine). liberte de manteuvre (Maneuver). surprise (Surprise).
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viennent des ceuvres du general
britannique J.F.C. Füller (qui
les a elabores pour l'instruction
des troupes anglaises durant
la Premiere Guerre mondiale)?
Quid des «nouveaux» principes,

tels que la simultaneite et
la profondeur de l'attaque, de
la logistique, de la superiorite
du renseignement, de la precision

du ciblage5? II n'est pas
surprenant de voir figurer De-
terrence (dissuasion) dans les
recommandations americaines
enl979!

Faut-il voir dans la poursuite
du programme « Bouclier
antimissile» americain l'etablissement

d'un limes contre les
attaques6 d'Etats «terroristes»
devenus «balistiquemment» plus
proches? Ou un aveu d'impuissance

ä cerner le mouvant visage

de la menace, tout en relan-
cant le secteur de l'armement?

De nouveaux
defis et de
nouvelles limites

II est indeniable que les
nouvelles technologies et la
globalisation «retrecissent» la planete,

que nos economies, nos
politiques, notre sante sont de-
pendantes, volens, nolens,
d'evenements qui affectent des
regions naguere inconnues ou du
moins tres eloignees. Ceci
affecte egalement toute projection

militaire sur des theätres
d'operations et toute doctrine
militaire dans son ensemble.
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Les raisons de la Suprematie americaine, selon Richards. Cooperation,

10.01.1996.

La Somalie montre les limites

de la superpuissance americaine

face ä un pays en deli-
quescence, sans infrastructures,
ni gouvernement ou armee.
Depuis dix ans, Haiti permet de

mesurer la distance qui existe
entre une troupe deployant une
force militaire enorme et la
difficulte de reconstruire une
societe et une nation. Les deux

guerres russo-tchetchenes sont
des exemples eloquents du peu
d'efficacite des bombes et de

l'artillerie quand il s'agit de

pacifier et controler.

La Bosnie-Herzegovine
demontre l'incompetence de la

plupart des institutions
internationales, ä l'exception de
l'OTAN ainsi que les
differences entre Peacemaking et
Peacekeeping. Les evenements
tragiques au Rwanda, dans

l'Est-Timor, en Sierra Leone,
au Kenya et en Tanzanie revelent

le peu de moyens
militaires deployables ä un meme
moment. Israel mesure au
quotidien que les tanks, les

helicopteres d'assaut et les tirs ä

balles n'empechent pas les
enfants de lancer des pierres.

Chacune de ces crises montre

que les hauts commandements,

qui engagent des

equipements de pointe, faits pour
une guerre globale qui ne s'est
jamais produite, manquent des

structures organisationnelles, de

la souplesse d'esprit, de la
formation. de l'entrainement ade-

quat, de l'equipement adapte

pour affronter le chaos ambiant.

II a fallu une guerre de 78

jours au Kosovo pour que
l'Occident se rende compte ä quel

Timing. Tempo, Logistics and Cohesion (US Air Force Doctrine 1984).
''V/MD Weapons of Mass Destruetion.
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point il repondait avec des
instruments inadaptes ä cette crise.

Les Etats-Unis n'ont pu
deployer aueune troupe credible
au sol, la Suprematie aerienne

et la capacite de frapper «chi-
rurgicalement» ont ete mises ä

mal par un adversaire disperse,
camoufle, insaisissable. Sans
oublier des Operations psy-

»?
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Frappe «chirurgicale» sur /'immeuble du Parti communiste
yougoslave.

chologiques incapables de parier

aux tripes de l'adversaire.
Enfin, le manque de certains

equipements7 s'est fait sentir, ä

tel point que l'on a du en priver
d'autres missions prioritaires,
afin de couvrir les Operations
aeriennes au Kosovo.

Pour les Etats membres de

l'OTAN, les lecons ä tirer de la

guerre au Kosovo ont ete bien

plus qu'un choc: inadequation
ou inefficacite du Ol8, du

transport aerien et de la
logistique, de la frappe de precision,
des forces de protection, de la

mobilite... Les limites ont ete

atteintes par l'Allemagne qui a

du se rendre compte de son in-

capacite ä assurer, avec son

Systeme de conscription, un
engagement exterieur de longue
duree, tandis que la France et

l'ltalie ont du faire appel ä leurs

forces paramilitaires9, bien que
celles-ci ne possedent pas
de capacites de deploiement
consequentes.

Des capacites
«CIMIC» inexistantes

Les moyens civils sont
quasiment inexistants. Faire du

Peacekeeping demande des
soldats capables de fonctionner
comme des policiers, un travail

pour lequel ils ne sont ni
formes, ni entraines, ni equipes.

Malgre ce constat, la creation
d'un corps international de
police a eeboue'". Au niveau de la

reconstruction, le peu d'unites

7En particulier des equipements de contre-mesures electroniques et anti-missiles sol-air
"Command, Control, Communications, Computers, Intelligence.
"Gendarmerie, CRS, Carabinieri.
'"Certains policiers envoyes au Kosovo ne parlaient meme pas anglais: d'autres se sont rendus coupables

d'exploitation sexuelle...
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de genie disponibles a egalement

limite drastiquement la
reconstruction des infrastructures

civiles".

L'Occident n'a toutefois rien
ä envier ä Israel ou ä la Russie.
Le premier, qui se targue d'avoir

le meilleur systeme militaire

base sur la conscription et
la milice, est un «Goliath»
militaire face au peu conventionnel

«David» palestinien, qui
sait si bien se servir des
medias; le second maintient plus
de six corps differents en
uniforme sur le terrain et ne
parvient pas ä professionnaliser
son armee, au point qu'il doit
deleguer le commandement sur
le terrain en Tchetchenie aux
officiers du FSB12.

Le renseignement
plus que jamais
fondamental

L'analyse des 24 conflits
actuels les plus significatifs permet

d'identifier les processus
les plus affectes par des

manquements: le renseignement, la
surveillance et la reconnaissance,

la structure et l'equipement
des forces, la formation.

En effet, les services de
renseignements occidentaux, par
leurs structures et leur pouvoir
d'analyse, sont plus aptes ä ap-
precier les intentions d'un
Politbüro sovietique (qui n'existe
plus), ä compter des systemes
nucleaires strategiques et des

divisions blindees qu'ä evaluer
le type de crises qui predomine
aujourd'hui. Ne parlons meme
pas de detection!

$ ?* wem
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Revolution dans les affaires militaires: tout savoir de ses troupes et
de l'ennemi. Ici, la place du commandant sur le char francais
Leclerc, avec son systeme d'aide au commandement. (Photo: GIAT
Industries)

L'imagerie satellitaire ou
digitale peut etre extremement
utile pour surveiller et detecter
des mouvements de troupes ou
meme d'individus. Pourtant, la

plupart des crises se deroulent
dans des regions oü les structures

organisationnelles fönt
defaut, oü les troupes sont dis-

persees. De plus, l'environnement

dans lequel se deroulent
ces crises est «complexe»: des

centres urbains, des jungles,
des forets et des montagnes,
des zones pour lesquelles il n'y
a pas de donnees stockees dans
les archives.

Ce qui fait le plus cruelle-
ment defaut est des lors le

renseignement humain (HUMINT).
si difficile ä obtenir! II faut des

specialistes des langues et des

regions. Oü sont alors les postes

d'attaches de defense euro¬

peens en Afrique, Asie et Amerique

latine, continents sieges
de la plupart des crises actuelles

et futures

Le deuxieme type de

renseignement fondamental, ce sont
tout simplement des donnees
environnementales, incluant des

renseignements sur le terrain,
des cartes precises, des reperes

pour les deplacements ou la

navigation aerienne. Ce type de

renseignement peut se reveler
d'importance vitale pour l'appui

des troupes au sol.

Le troisieme type de

renseignement est la detection, la
localisation et la caracterisation
des dangers sur le plan tactique.

La complexite de
l'environnement oü evoluent de
nombreux civils rend la mission
tres difficile. De plus, il faut

"A relever I 'effort apprecie fourni par le contingent suisse.

nEx-KGB.

»«SN* 12-2001
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compter avec les mines, les

explosifs et les pieges. L'usage
sophistique et frequent de mines

et d'explosifs actives ä

distance par le Hezbollah a ete un
facteur important dans la decision

d'Israel de se retirer du
Sud Liban. II existe des
solutions simples, comme les
equipements de vision nocturne, ou
complexes, comme les detecteurs

acoustiques ou infrarouge,

les senseurs chimiques, les
brouilleurs d'emissions radio,
les systemes robots pilotes
ä distance, mais ils sont peu
utilises.

Structure des forces

Par approximation, on peut
parier de formations high de-
mand/low intensity (HD/LD).
Des formations qui ont
toujours ete maintenues ä des
effectifs minimes ou qui, trop
souvent dans les ordres de
bataille, fönt partie des prochaines

reductions et suppressions.

Sur le terrain, il s'agit de
forces speciales, de commandos,

de parachutistes, d'unites
de montagne, de la police
militaire, d'unites sanitaires
mobiles, de formations du genie,
de specialistes CIMIC et des

officiers PSYOPS tandis que,
dans les airs, cela concerne les
AWACS et d'autres appareils de

renseignement et de guerre
electronique". Derriere la
problematique des HD/LD surgit
le probleme plus important de

la structure meme des forces
armees dans «l'Age du chaos»,
puisqu'il devient difficile de

conserver toute la palette des
forces armees pour couvrir tout
type de conflit.

II semble donc que la future
force de reaction europeenne
s'oriente vers une force de
petite dimension, avec une grande
capacite de projection, tandis

que se profile un desengagement

et un retour possible
ä la guerre froide pour les

Etats-Unis, avec la nomination
du president Bush et son soutien

ä un «bouclier antimissiles»

(BAM).

Les unites affectees ä des
täches de maintien de la paix
n'ont pas la meme mission que
des formations de combat
traditionnelles. Faut-il former des
unites specialisees ou se partager

les täches entre «allies»,
selon les aptitudes et formations
specifiques ä chaque pays?

Le premier probleme auquel
sont confrontees les forces
«expeditionnaires» est leur
deploiement. Souvent les terrains
difficiles demandent des
vehicules blindes legers munis de

roues, facilement transportables,

alors que, dans d'autres
endroits, des vehicules blindes
moyens chenilles M doivent etre
deployes. II est aussi difficile
de maintenir les deux types de
vehicules dans les programmes
d'armement et d'instruction.
La logistique combinee avec les
Communications peut aussi se
reveler un probleme. Enfin la

precision et la force des munitions

employees sont un
element ä considerer, la question

des armes non letales revient

egalement avec regularite sur

la scene dans de nombreux
scenarios.

Gestion
des consequences

La guerre du Golfe nous a

laisse des images d'epaisses fu-

mees d'hydrocarbures et de

marees noires, I'ex-Yougoslavie
d'usines eventrees et de

munitions ä l'uranium appauvri.

Les consequences environ-
nementales et humaines de ces

dommages «collateraux» sont
bien plus importantes parfois
que les combats eux-memes.
Rien que le deploiement de

forces armees entraine des
atteintes ä l'environnement qu'il
est ensuite difficile de reparer.

La prise de conscience de

la gestion des consequences'5
commence lentement ä poindre
dans les etats-majors.

Difficulte d'une
instruction realiste

A cause de restrictions legales

et geographiques, l'instruction

ä grande echelle de formations

est de plus en plus difficile;

il est illusoire de recreer
tous les types d'environnement
dans un meme pays, ce qui

oblige les forces armees ä

davantage de Cooperation. L'usage

toujours plus important de

simulateurs ainsi que de
simulateurs de planification des
missions donne de bons resultats.
mais cela ne saurait compenser

"Comme Joint STARS, E/A-6B E6B etc.

"Concept de la «Medium Brigade».
"Voir le dossier «Depleted Uranium».
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Partenariat pour la paix et maintien de la paix: un Russe et un Beige
collaborent au Kosovo...

les faiblesses de l'instruction,
particulierement l'instruction au
combat de nuit.

L'evolution constante des

Rules of engagement (ROE) et
l'internationalisation toujours
plus grande des acteurs et des
theätres d'operation demandent
egalement toujours plus de

rigueur dans l'instruction.

S'attendre d une
augmentation des defis

Les problemes poses par «l'Age

du chaos» aux institutions
militaires sont particulierement
evocateurs dans la bouche du
general Henry Shelton, chef de

l'Etat-major des chefs d'Etat-
major des forces americaines:

«A la mesure de l'augmentation

dans la diversite des

menaces et de l'augmentation des

acteurs non-etatiques, s'eleve

egalement la complexite de nos
devoirs militaires. Des adversaires

futurs peuvent tenter de

commettre des actions inami-
cales et rester en dessous des

limites d'une agression claire,
en compliquant ensuite les
options appropriees de riposte.
11 faut s 'attendre ä davantage
de lüttes pour l'independance,

pour la legitimite politique,
pour des avantages economiques

et le contröle des ressources,

qui conduiront des Etats ä

disparaitre, dans un climat de

violence, de repression et de

privations.»

Et la Suisse?

Les forces armees helvetiques

se trouvent ä un tournant
de leur histoire, poussees par
les courants de la mondialisation,

retenues par leur passe
recent, eile se doivent de trouver
leur chemin:

¦ Sur le plan de l'organisation,

en tenant compte de
l'evolution de l'emploi des
brigades, des exigences du
renseignement moderne, de la mobilite

et de la force, de l'interope-
rabilite et des appuis.

¦ Sur le plan operatif, en re-
flechissant ä la multidimensio-
nalite du champ des Operations
et ä tous les aspects electromagnetiques

des transmissions, ä

la precision permettant de se

concentrer sur les centres de

gravite qui permettent
d'empörter le combat, ä la simulta-
neite afin de pouvoir sortir des
Schemas sequentiels appliques
jusqu'ä aujourd'hui, ä la repartition

tridimentionelle des
Operations, enfin ä la conduite de

l'action.

En resume, elles peuvent le

trouver avec Armee XXI, en se

preparant veritablement ä une
«prise de risques».

B.C.
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